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A l’ordre du jour :

● Approbation de l’ODJ

● Présentation des dérogations

● Vote des dérogations

● Le drapeau

● Présentation des candidat.e.s aux Cooptations

○ Sport

○ Festival



○ Ballet

○ 6H

○ Revue

○ JobFair

○ Librex-Archive-Culture

○ Zythologie

○ Folklore

○ Adventure

○ Musique

○ Sponsors

○ Sécu

● Approbation de l’ODJ

Approuvé

● Présentation des dérogations

Clarys L. : Je suis en droit et je ne fais pas partie du CP. Je suis baptisée Droit.

Pavel C. : Bonjour, Bio-ingé BA2 je me présente au CP et j’ai besoin d’une dérogation.

● Vote des dérogations

Pavel C. : 100% oui

Clarys L. : 77% oui

● Le drapeau

Yolan D. : Le Drapeau est en phase d’être récupéré. C’est l’adjoint à la culture qui l’a.

● Présentation des candidat.e.s aux Cooptations

○ Sport

■ Présentation de Quentin B.





Iorgos P. : Peux-tu préciser le concept et l’utilité de cette personne de confiance

?

Quentin B. : De manière générale, j'espère que tout mon comité fera attention

mais je suis persuadé de l’utilité spécifique d’une personne formée à ce sujet.

Loic A. : Tu entends quoi par “intégration des BA1” ? Les BA1 ne connaissent pas

l’investissement que ça représente.



Quentin B. : J’expliquerais bien l’investissement, il serait bon de prendre des

BA1 pour le futur.

Loic A. : Est ce que c’est envisageable de faire un ski 100% CP et est-ce que c’est

vraiment avantageux?

Quentin B. : Il faudrait avoir un délégué spécifiquement pour ça. J’aimerais au

moins amorcer le projet pour que les futurs délégué.e.s puissent se baser sur ça.

Maxime G. : J’ai plusieurs questions. Durant tes précédents postes, ça ne s’est

pas toujours bien passé. Est-ce que ça va mieux aller prochainement ? Je pense

notamment dans ta gestion du bar qui n’était pas tip top ou au poste de VPI où

ta coordination avec le reste du bureau n’était pas optimale.

Quentin B. : Pour le poste de VPI, j’ai fait beaucoup de travail , beaucoup de TBs

organisés (match de foot etc). Pour le vol, je n'ai rien pu faire parce qu'il n’y avait

pas de coffre fort. Pour le bar, j’ai fait beaucoup de travaux. Concernant les

Balefs, on a fait 13 événements et on a quand même innové (ULB got Talents

etc). Donc dire que ca ne s'est pas bien passé c’est faux je pense.

Maxime G. : Ma question était plutôt pour les choses qui ne se sont pas bien

passées précédemment, comment comptes-tu les améliorer ?

Quentin B. : Avant, j'étais très pris par diverses activités et cette année je n'ai

pris aucune autre responsabilité mise à part le sport.

Maxime G. : Comptes-tu redynamiser les interfacs ?

Quentin B. : Pour les interfacs, j'ai mis mes idées sur facebook mais je compte

motiver beaucoup les gens et avoir tout le temps un public chaud.

● Présentation de Samuel N.





Loic A. : Quels seraient les avantages d’un ski 100% CP ?

Samuel N. : Je ne promets pas que je l’organiserai mais j’aimerais comprendre

pourquoi cela ne se fait pas.

Loic A. : Comme mentionné dans ton programme, tu n’as pas fait le comité

sport. Comment comptes-tu attaquer ton mandat ?

Samuel N. : J'ai déjà organisé des gros events à Jacqmain donc j'ai une certaine

expérience dans l’organisation d'événements. Je m'appuierais surtout sur mes

ainées et je n'hésiterais pas à poser des questions. J’ai déjà eu accès au

mémento et je pense que c'est une certaine force de vouloir découvrir les

événements.

Marco G. : Au niveau du ski, je ne sais pas trop comment ça se passe au CP. Mais

je pense qu’il y a beaucoup de déchets qui peuvent être laissés sur les pistes.

Est-ce que tu t’es rendu compte du problème et comment comptes-tu y

remédier ?

Samuel N. : Je n'y ai pas encore pensé. Pour la petite anecdote, j'ai toujours des

sacs poubelles avec moi.  Je vais mettre ça plus en valeur l'année pro dans la

communication. Cependant, cela s’apparente assez compliqué parce que c’est

dur de contrôler tous les membres.

○ Festival

■ Présentation d’Elisabeth H., Julien C. et Morgan T.





Loïc D. : Pour votre idée de votre festival hybride, comment comptez-vous le

mettre en place ?

Elisabeth H. : Un peu dans l’idée du PNTM donc soit sur youtube soit sur twitch

En tout cas, avec un matos assez bon pour pouvoir retransmettre avec qualité.

Emilie B. : Pour les paiements en cash, est-ce-que vous avez déjà réfléchi à

comment vous allez faire ?

Morgan T. : Un contact a déjà été établi avec un fournisseur, je n’ai pas encore

de budget précis mais on peut toujours demander un devis. Ce n’est pas si cher

que ça donc ça n'aurait pas un grand impact. L’idée est d'éviter toutes les

transactions avec des coupons.

Emilie B. : Pourrais-tu élaborer ton point sur les fûts ?

Julien C. : L’idée c’est que si on est élu on va lancer les démarches directement.



Thomas W. : Ma question était un peu plus générale. Le cercle tient son

organisation par la pérennité des délégué.e.s et leur expérience. Est-ce que vous

avez envie de continuer le cercle par après ou vous vous présentez juste par

envie de faire le festival ?

Julien C. : J' ai pas beaucoup réfléchi à ça mais j'ai envie de continuer à

m'investir. Toutefois, je n'ai pas de poste précis en tête.

Morgan T. : J’ai pas trop pensé à d’autres postes.

Elisabeth H. : Personnellement, il y a quand même d’autres postes qui me

tentent par après.

Lisa M. : Question plus générale sur le chant estudiantin. Le racisme et le

sexisme sont présents dans certaines chansons, quelle est votre position là

dessus?

Elisabeth H. : On voudrait faire attention à ce que ça n’aille pas trop loin. L’idée

ce n’est pas d’avoir des chants ultra racistes au festival. On compte bien y prêter

attention.

Julien C. : C’est un peu compliqué d’avoir un avis tranché là dessus maintenant.

La solution c’est de moins chants ces chants-là.

Christian T. : Petite remarque par rapport aux paiements sans contacts : ça s’est

déjà fait au CP et on était pas mal en perte. Donc pour un festival, il faudra

vraiment bien organiser et faire attention.

Elisabeth H. : Dans tous les cas on compte bien superviser ça et organiser ça à

fond.



■ Présentation d’Anastasia M., Gary S. et Florian J.



Loïc D. : Comment voyez vous votre plan au niveau technique ?

Florian J. : Plan hybride : il peut y avoir beaucoup de configurations différentes

en fonction du nombre de gens qu'on peut mettre en faisant attention aux

distances. On vise une rediffusion sur le parking. Si peu de gens sont admis, on

peut envisager une diffusion sur internet.



Lisa M. : Quant aux récents éveils de la communauté étudiante, pour les chants

qui posent problèmes sur la femme, racisme, etc. C’est quoi votre position par

rapport à ça ? Surtout pour les anciens chants ?

Gary S. : Les traditions peuvent changer et on ne va pas hésiter à virer les

chansons qui ne correspondent pas à nos valeurs.

Loic A. : Par rapport aux fûts de festival, connaissez-vous déjà le prix ?

N’avez-vous pas peur de la coule ?

Gary S. : J’ai les prix devant moi, c’est 110 euros le fût de 20L. La bière va coûter

plus ou moins 1.5€ donc on la mettrait à 2€.

Florian J. : Cela serait dommage de ne pas faire ce projet uniquement si on se

base sur la coule. On va bien sûr essayer d’éviter ça au maximum.

Jeanne D. : Je pense que le seul mot à dire du festival c’est sur les chants faits

durant l’événement. Cela dit, ça pourrait être cool de faire un projet sur le reste

des chants !

Gary S. : Je suis bien d’accord. Il est temps de faire le tri dans ce qui ne va pas et

important de collaborer avec les guildes pour ça.

○ Ballet



Alexia H. : Comment est-ce-que vous allez faire pour garder le comité motivé si jamais la

situation ne s'améliore pas ou s'empire. Est-ce que vous avez des alternatives etc..?

Nicolas O. : Dans ce cas-là, on compte quand même faire des petits regroupements en

extérieur (4-5 personnes). Et par après faire un montage sur une même chanson mais

avec différents danseur.euse.s.

Jeanne L. : Vous pensez que au ballet ou est-ce que vous êtes chaud.e.s continuer au cp

les années suivantes ? D’autre part, cette année il y avait deux déléguées Ballet pour la

première fois, une officielle et une officieuse mais j’ai l’impression qu'on a vu

uniquement Alexia. Vous pensez que vous allez réussir à tenir le duo ? Ou le fait d’avoir

juste une déléguée officielle va faire que le duo ne va pas durer longtemps ?

Idil A. : Alors déjà, nous avons vu, en tant que team, que c’était un travail à deux tout au

long de l’année. On compte s’organiser dès le début de l’été pour que ça se passe au

mieux.

Nicolas O. : Je suis très motivé pour apporter tout ce que je peux au CP. Je suis très

chaud pour ce poste-là. Je pourrai toujours aider Idil quand elle aura beaucoup de

projets à gérer. On se présente à deux pour que l'un.e puisse prendre la relève en cas de



souci. Je suis chaud aussi de me  présenter dans d’autres comités. Je continuerai mon

investissement les années futures.

○ 6H Cuistax

■ Présentation de Ioanna S. et Marie S.



Emilie B. : Par rapport aux 6H orientation, comment allez vous faire si au Q2 il y

a tous les autres événements normaux ? Comment chauffer les gens ?

Ioanna S. : C'est aussi une question qu'on s’est posée car il y a beaucoup

d'événements au Q2 mais je pense que toutes les collaborations avec les autres

postes vont motiver les gens. Surtout qu'après un an de covid les gens seront

sûrement chaud participer à plein d’événements.

Marie S. : On veut booster la comm sur tous les réseaux, on jouera là dessus.

Gilles F. : Pour la fin des 6H vous avez parlé d’un concert du PTNM ou d’un

pré-TD. Où est-ce que cela aurait lieu ?

Marie S. : Ça dépendra des mesures prises à ce moment-là, en fonction du

nombre de personnes qui peuvent être acceptées. Le concert peut  être fait au

Square G ou à la guinguette si elle est encore là.

Adèle M. : Est-ce envisageable de faire un stand Guivress aux 6H ?

Ioanna S. : Oui sans blague à 100%.  On peut envisager une balise record aux 6h

orientation que chaque équipe devra battre quand ils passent par là.



Jeanne S. : J’ai vu que vous comptiez organiser deux événements. Or le comité

est moins dispo au Q2, comment allez-vous vous organiser à ce sujet ?

Marie S.: On a prévu de refaire une sélection du comité au Q2 et ainsi, essayer

de chauffer les nouveaux et nouvelles pour qu’ils.elles puissent découvrir le CP.

■ Présentation de Saara S. et Camille C.



Emilie B. : Comment allez-vous faire pour donner une place aux 6H orientations

alors qu’il y aura énormément d’autres événements au Q2 ?

Camille C. : Premièrement, en boostant la com. Nous sommes au courant que

cette année est spéciale. Les 6h orientations seront un plus petit events que

cette année mais on s’organisera avec les autres delégué.e.s pour éviter que les

events s’empiètent.

Mario R. : Pour la mascotte, avez-vous pensé à faire des affiches ou à faire un

déguisement de celle-ci ?

Camille C. : On a tous les jours des idées pour les 6H. Par exemple, on pourrait

mettre en avant les poubelles pour qu’il y ait moins de déchets.

Saara S. : Si ça devient populaire, on peut réaliser des déguisements.

Jeanne S. : Vous prévoyez de faire un event au Q1 et au Q2, on a vu cette année

que les gens sont moins dispo au Q2. Comment comptez- vous compter palier à

ce problème ?

Camille C. : Tout d’abord, on le préciserait dans le google form à l’avance pour

prévenir le comité.

Saara S. : On pourrait éventuellement créer deux comités différents.

Gilles F. : J’ai vu que vous mettiez l’accent sur la comm, évidemment cela doit se

préparer en amont. Comment comptez-vous le gérer ?

Saara S. : Je mettrai quelqu’un du comité dessus, ça ne sera pas que nous deux

qui allons gérer ça car ça demande assez de travail.



Camille C. : On a l’été pour planifier tout ça et le but est d’avoir un programme

planifié pour avoir la meilleure comm possible.

■ Présentation de Clarys L. et Renaud S.





Emilie B. : Dans le cas d’un événement 6H cuistax scindé en deux, il faudra

doubler les coûts vu que c'est en deux jours, comment comptez vous doubler les

subsides ?

Clarys L. : J’ai été déléguée Sponsors cette année et pour les entreprises de

sports, ça rentre dans leur budget. Par exemple ici, j’ai déjà un karting qui veut

bien donner 800€.

Emilie B. : Pour les 6h orientations au Q2 comment allez-vous chauffer les gens à

venir alors que c’est un event en plus parmis la multitude des events du Q2 ?

Renaud S. : On essaiera de le redynamiser avec le doc que vous nous avez

donné. Ce ne sera pas la même public non plus donc on va jouer là dessus dans

la comm. On veut essayer de faire en sorte que ça devienne un gros événement.

Jeanne S. : En ce qui concerne l’organisation de deux événements sur deux

quadri, comment comptez-vous motiver votre comité tout au long de l’année ?

Clarys L. : J'ai été dans le comité de cette année mais ce n’était pas prévu d'être

dispo pour le Q2. Finalement, on était quand même quelques personnes à être

là. Informer les gens avant qu'ils ne se présentent que c'est un investissement

sur deux quadris et pas juste un.

Gilles F. : Je me demande pour la journée à la mer, comment allez-vous

l’organiser ?

Renaud S. : Cela va jouer en fonction de la situation qui est encore incertaine. Ça

peut facilement être upgradé et en fonction de la situation.. Vu que ca sera sur

réservation il sera facile de connaître le nombre exact de membres et de prévoir

en avance.

Clarys L. : S’il y a vraiment de l’engouement, on pourrait le faire en plusieurs fois

voir sur plusieurs plages !

Adèle M. : Vous parlez de bpc de colab avec pleins de post. Est-ce que c'est

envisageable de mettre un stand guivres à votre event ?

Clarys L. : C’est une super idée.



○ Revue

■ Présentation de Lou G., Yannick L. et Romain T.



Adèle M. : Quand vous parlez de faire une collab avec la fac d'archi n'oubliez pas

que dans notre fac on a des IRAR et je ne pense pas que cela soit nécessaire

d’aller chercher dans une autre fac.

Romain T. : Bien sûr mais on voulait mettre en exemple ce qui a été fait il y a

deux ans. On compte s’y prendre à l’avance.

Ahmed Y. : Vous avez un gentil délégué qui est en IRAR, je ne vois pas le délire à

aller chercher les archis.

Bruno M. : La moitié de votre programme c’est mettre des fûts, explications ?

Romain T. : Ayant fait partie du comité revue avec des délégués topissime. J’ai

pu me rendre compte que les TB et mettre des fûts est primordial pour avoir une

bonne entente dans le comité

Gilles F : Vous comptiez faire des formations pour entraîner le comité. Pour ou

contre faire des collabs avec le cercle d’impro ?

Lou G. : Ce serait cool, je pense que c'est important de rechercher des collab

partout. L’impro peut être très chouette car ils.elles sont formé.e.s à l'impro et

peuvent avoir des bonnes idées.

Jeanne D. : Ca m’émeut blindé que Lou tu es autant impliquée dans le cercle

alors que tu es en BA1.



■ Présentation de Sacha C., Mario R. et Dan U.

Lisa M. : Mario, ton année ne s’est pas très bien passée en tant que délégué.

Comment comptes-tu gérer un comité? Comment as-tu appris de tes erreurs et

est ce que tu t’es amélioré ?

Mario R. : J’ai beaucoup appris de mes erreurs de délégué. Il faudra commencer

l’organisation beaucoup plus en avance. Ici, avec Dan et Sacha, on sait qu’on doit

commencer tôt à planifier. Nous voudrions commencer l’écriture dès cet été. Je

veux aussi être plus présent pour aider au maximum le cercle.



Sacha C. : On va bien faire les choses, no worries.

Mario R. : A la  VUB, il y a un amphithéâtre si jamais les conditions covid ne

permettent pas les spectacles à l'intérieur, on pourrait envisager de faire la pièce

à l'extérieur.  Cet été, on va voir différentes salles où on peut faire la pièce

Gary S. : Il y a déjà deux postes qui vont faire leur propre bière. Quel sens

trouvez-vous à créer votre propre bière ?

Dan U. : La bière est un élément important de notre pièce et il y aura un petit

clin d'œil pendant. On a trouvé intéressant d’avoir une bière de la revue plutôt

qu’une bière lambda.

○ JobFair

Leonardo C. : Il y a un an et demi, il y a eu le problème de Total. Quelle position

devons-nous adopter vis-à-vis d’une entreprise qui met en avant des idées qui vont à

l’encontre de celles du CP?

Lisa M. : On en a pas vraiment discuté à trois. Il est important de diversifier mais ce

n'est pas à nous de limiter l’accès à des entreprises aux étudiant.e.s . C’est quand même

une job fair relié à la faculté. On compte demander aux étudiant.e.s leur avis aussi et se

baser sur ça pour le choix d’entreprises.



Antoine L. : Honnêtement, on en a pas trop parlé. On voudrait bien offrir l’opportunité à

des plus petites entreprises qui n’ont pas forcément les moyens de venir. C’est encore à

voir et à discuter.

Jeanne D. : Il y a beaucoup d’étudiant.e.s qui ne se retrouvent pas du tout dans la

JobFair, je vous conseille de repenser la JobFair car la fac veut également revoir ses

relations avec les entreprises. Il faudrait peut-être soutenir la communication des plus

petites entreprises qui ont plus de mal avec ça.

Lisa M. : On compte sonder les étudiant.e.s et les initier plus dans les boites qui

participent à la Job fair.

Aurélian Q. : Je crois qu’il est important que je mette de la balance par rapport à ce que

Jeanne a dit. Si on veut garder le vrai titre de JobFair, nous ne pouvons pas choisir les

entreprises y participant.

○ Librex-Archive-Culture

■ Présentation d’Alexandre F.



Quentin B: Par rapport au fait que tu n’as pas fait ton baptême ce n’est pas un problème

pour le librex, c' est une force au contraire parce que c’est un autre point de vue et il y a

beaucoup de baptisé.e.s qui ne se rendent pas compte de ce qu’est le libre examen.

Alexandre F. : Je ne prends pas du tout ça comme une faiblesse. Je le prends comme une

force. Je pense qu’énormément de baptisé.e.s ne connaissent pas forcément bien la

notion de Librex.

Gilles F. : Est ce que tu verrais la base de données sur le site du cercle?

Alexandre F. : Oui c’est l’idée ! Je peux épauler les web info car je suis moi même en info.

■ Présentation de Renaud D.





Gilles F. : Cela fait deux ans qu’il manque un.e délégué.e Librex CIDL, serais-tu prêt à

reprendre le flambeau si jamais il n’y avait de nouveau pas de délégué.e à ce poste ?

Renaud D. : Évidemment je serais chaud mais la je n' ai pas d’idée concrète mais je vais y

réfléchir.

Gilles F. : rien que de pouvoir superviser des délégué.e.s culture en proposant ton aide

pourrait être intéressant. Ca serait cool d'engranger quelque chose à ce niveau là

Renaud D. : Je serais chaud.

○ Zythologie

■ Présentation de Margaux M.



Emilien M. : A quelle fréquence comptes-tu brasser ?

Si jamais le cercle n’est pas ouvert, comment comptes-tu faire ?

As-tu envie de proposer une bière différente de d’habitude ?

Margaux M. : Au niveau du covid,  l’idéal c'est de brasser la bière au cercle.

Sinon, je brasserai chez moi, mais en moins grande quantité du coup.

Au niveau de la fréquence j’aimerais bien brasser une fois par mois pour essayer

plusieurs recettes.

En parlant avec un gars qui brasse chez as bean, il m’a dit que c'est dur de

trouver du bio et local.

Aurélian Q. : Pour la quantité de brassage en une seule fois. Au final, on est

même pas à une bouteille par délégué.e. Pouvons-nous augmenter selon toi ? Et

maybe en faire profiter les vieux.ielles !

Margaux M.: On a 20L au cercle. Ça pourrait être chouette de trouver du matos,

en fonction du budget , pour pouvoir brasser plus. Ça me motiverait de chercher

un moyen de brasser plus.

Christian T. : Est-ce que t’as de l'expérience dans le brassage de bières ?



Margaux M.: J’ ai une demi expérience , je vais mettre en bouteille ma première

bière dans la semaine.

Christian T. : N'hésite pas à discuter avec les anciens délégués pour avoir des

infos sur le matériel etc

Margaux M. : Je compte m’entourer de personnes d'expérience, pas de soucis !

■ Présentation de Florian D.





Aurélian Q. : On a un problème de quantité de brassage car on atteint pas une

bouteille par délégué.e CP. Pourrions-nous augmenter cette quantité ? Et pour

rincer les vieux.ielles !

Florian D. : Ce qui était freinant c'est le matériel qui coûte cher, plutôt que

d'acheter des cuves hyper neuves, on pourrait chercher des cives d’occasion qui

sont tout aussi qualitatives et moins chères.

Emilie B. : Pour faire pousser du houblon, il faut pas d'autorisation pour ça ? De

plus, n’as-tu pas peur que des gens marchent sur les plantations ?

Florian D.: Oui, il faut des autorisations vis-à-vis de l'ULB, le Square G a l'air

moins faisable. Sinon il y a toujours le potager de l'ULB qu’on pourrait utiliser.

Emilie B. : T’as une idée de la période à laquelle il faut semer ou récolter ?

Florian D. : Oui c’était il y a un mois donc je proposerai ça pour l’année

prochaine.

Emilien M. : A quelle fréquence tu comptais brasser et est-ce que tu comptais

continuer les bières en cours et ajouter d’autres bières que t’aimerais faire. Ou

est-ce que tu préfères tout changer?

Florian D.: J’aimerais bien voir où en est la production des bières déjà en place.

J’aimerais voir avec le comité pour explorer d’autres choses aussi. Pour la

fréquence, ça dépendra du matériel.



Emilien M. : Dans l’optique où on peut revendre la bière au bar, t’es-tu penché

sur la question légale ?

Florian D. : Il faut se pencher sur la question mais je ne pense pas que c’est un

obstacle insolvable. C’est dans l'intérêt du cercle.

Yolan D. : Le Houblon sent extrêmement fort et je pense que tu devras le planter

loin des infrastructures de l’ULB.

Florian D. : Le houblon ça sent bon.

○ Folklore





Ratapaf : Les non-baptisé.e.s vous étiez vraiment supposé.e.s partir.



○ Adventure



Adèle M.: As-tu déjà des idées d’endroits et la durée pour le trek ?

Pavel C. : 4 à 6 jours (ou 5 si possible), ça dépendra du calendrier du CP. Pour la

destination : Europe de l’Est accessible en train ou un endroit pas trop compliqué où on

peut s’évader un peu.

○ Musique

Aurélian Q. : Au niveau du groupe en lui-même, à quel point les gens qui étaient là cette

année vont-ils rester ? Et comment comptes-tu recruter d’autres personnes ?

Martin S. : J’ai pas encore demandé aux membres du groupe mais je compte le faire. Il

faudra sûrement recruter des chanteur.se.s et puis voir en fonction des besoins du

groupe.



Aurélian Q. : Je pensais plus vis à vis de l’organisation des auditions à distance.

Martin S. : On espère pouvoir faire les auditions sur place mais ce que Nico avait fait

l’année dernière (auditions à distance) était assez bien.

Elisabeth H. : Comptes-tu ouvrir les auditions uniquement aux instruments dont tu as

besoin ou aux autres aussi ?

Martin S. : Je pensais dire ce dont le groupe avait besoin tout en laissant tout le monde

se présenter pour éventuellement prendre des musicien.ne.s supplémentaires, pour

avoir des remplaçant.e.s par exemple.

○ Sponsors

Clarys L. : Pour les packs 100% CP, c’est pour supprimer les guidos ou pour le côté

écoresp ? Niveau collaboration, est-ce que t’as prévu de discuter avec les autres cercles ?

Emilie B. : Le but est d’arrêter la collaboration avec Guido (beaucoup de déchets

inutiles). On va commencer par un test avec le CP et puis on peut en parler avec les

autres Cercles selon les retours qu’on aura.

Tom W. : Qu’en est-il de la discussion avec un fournisseur commun de pulls pour le CP?

Emilie B. : Oui je voudrais trouver un fournisseur de textile, ecoresp si possible. C’est

prévu pour tous les goodies.

Loïc A. : Est-ce que tu penses qu’il faudrait augmenter le budget pour les packs de

rentrée et pour le ski? Pour le moment, il est à 5€ par pack.

Emilie B. : Je pense qu’il faut étudier la question. Comme c’est la première fois qu’on le

ferait nous-même, cela reste à voir. J’aimerais trouver un maximum de sponsors qui

peuvent donner des échantillons. J’espère pouvoir gratter chez les trésorières.



○ Sécu

Yolan D. : L’ACE compte créer un pôle “réduction des risques”. Pensez-vous que vous êtes

concernés par ce projet ? Si oui, seriez-vous chaud participer ?

Andreas V. : Réduction des risques c’est n’importe quel risque? Sinon, c’est bien d’élargir

le poste de sécu qui est primordial au CP.

Léopold H. : Je pense que ça pourrait être intéressant d’y participer.

Tom W. : En cas d’année covid, vous avez prévu des solutions ?

Leopold H. : La sécu est un peu au chômage pendant une année sans soirées, on espère

donc que la situation va s’améliorer.

Andreas V. : Les formations, on avait essayé mais les réponses étaient négatives.

Jeanne L. : Quid d’un travail à faire sur le sujet du consentement par la sécu ?

Leopold H. : Ça peut être un sujet à travailler et à approfondir. On pourrait faire des quiz

avec les bleu.e.s pour les conscientiser.

Andreas V. : Je pense que ça peut être chouette étant donné qu’après le folklore, nous

sommes le deuxième poste en ligne directe avec les bleu.e.s.

Yolan D. : Je pense que le consentement est un bon sujet à étudier et divers projets

peuvent être menés à ce niveau.

Andreas V. : Je ne suis pas sûr que la safe zone soit une si bonne idée. Un endroit où

aller pourrait ne pas attirer les gens et donc être inutile. Tout le monde sait qui va à la

safe zone.

Marie S. : Ioanna et moi avons proposé la safe zone qui servirait d’abris en cas de

potentiel malaise. Ca serait sur le côté et pas visible aux yeux de tou.te.s.
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